DECLARATION  DU  ROY. 

Portant  Reglement  de  ce  qui  doit  eftre  obfervé 
pour  la  vente  des  Livres  en  la  Ville  de  Paris. 

donnée  â Fontaineblem  le  j.  Septembre  i-jn, 

LO  U I S par  la  grâce  de  Dieu  Roy  de  France  & de  Nâ- 
v^re  : A tous  ceux  qui  ces  prefentes  Lettres  verront. 
Salut.  Qupyque  par  noftreEdit  du  mois  d'Aüufti686.  rendu 
en  conformité  &:  en  explication  des  Ordonnances  5c  Regle- 
mens  des  Rois  nos  predecelFeurs , Nous  ayons  pris  les  precau- 
tionsles  plus  juftes , non  feulement  pour  porter  l’Art  de  Tlm- 
primerie  au  point  de  perfedion  où  Nous  avons  la  fatisfadion 
de  le  voir , mais  encore  pour  empefcher  les  defordres  qui  pour- 
roient  arriver  du  débit  des  Livres  dangereux  à la  Religion, 
aux  bonnes  mœurs  5c  à l’Etat  5 neanmoins  Nous  avons  efté  in- 
formez des  abus  qui  fe  pratiquent  encore  pour  le  débit  defdits 
Livres , tant  par  la  licence  que  fe  donnent  les  particuliers  de 
vendre  tous  ceux  qui  leur  appartiennent  de  quelque  nature 
qu’ils  puiiïent  eftre,  fans  aucun  examen  ou  vifîce  préalable  que 
par  le  mauvais  ufage  qu’ontintroduit  les  Libraires  de  faire  por 
ter  dans  des  maifons  fecrettes  5c  particulières  les  Bibliothèques 
ôc  Cabinets  qu’ils  ont  achetez,  fous  pretexte  de  les  partager  en 
tr’eux , mais  véritablement  dans  le  deftein  de  fe  fouftraire  à la 
Vifite,  5c  d’en  vendre  clandeftinement  les  Livres  les  plus  défen- 
dus i 5c  voulant  remedier  à des  abus  auffi pernicieux , fans  ofter 
neanmoins  a ceux  de  nos  Sujets  qui  fe  veulent  défaire  de  leurs 
Livres,  la  liberté  d’en  tirer  la  jufte  valeur.  Nous  aurions 
ordonne  par  noftre  Arreftdu  13.  Juillet  dernier , que  le  Sieur 
d’Argenfon  Confeiller  en  noftre  Confeil  d’Eftat  ôc  Lieutenant 
general  de  Police  en  noftre  bonne  Ville  de  Paris.,  Nous  don- 
neroit  ion  avis , conformement  auquel  Nous  avons  tufré  à 
propos  d’eyiliquer  plus  precifement  nos  intentions  fur^une 
matière  auffi  importante.  A ces  causes  5c  autres  à ce 
Nous  mouvans  j après  Nous  eftre  fait  reprefenter  les  Ordon- 
nances des  Roys  nos  predecefteurs  fur  le  fait  de  la  Librairie 
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&:  Inïprîm^rïe , Sc  TEdit  du  mois  d^Aouft  iêSê.  Nous  âvons 
par  ces  Prefentes  fîgnées  de  noftre  main , de  uoftre  certaine 
fcience,  pleine  piiiffance  & autorité  Royale,  dit,  flatué  êc 
ordonné,  difons,  ftatuons  ^ ordonnons,  vouions  ôc  Nous 
piaift  ce  qui  en  fuit.  ■ - 

Article  Premier. 
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Défendons  à toutes  perfonnes  de  quelque  qualité  ou  con- 
dition qu’elles  Idient  5 autres  que  les  Libraires  ou  Imprimeurs 
de  faire  le  commerce  de  Livre , fa.ns  neanmoins  que  les  dé- 
feiifes  contenues  dans  le  prefent  Article , ny  dans  les  Regle- 
mens  de  i 686.  empefclient  que  les  particuliers  nepuüTentdif- 
pofer  de  leurs  Livres , Bibliotlieques  ou  Cabinets , apres  qu’ils 
auront  efté  vifîtez  par  les  Syndic  & Ajoints  des  Libraires, 
êc  qu’ils  en  auront  obtenu  la  permiffion , tant  du  Sieur  Lieu- 
tenant Civil,  que  du  Sieur  Lieutenant  general  de  Police, 
dans  le  cas  de  ventes  concentieuiès  , ou  du  Sieur  Lieutenant 
general  de  Police  lëul , en  cas  de  ventes  volontaires. 

I I.  Les  Libraires  ou  Imprimeurs  qui  auront  aclieté  en  Com- 
pagnie une  Bibliothèque  ou  Cabinet  de  Livres , en  feront 

^ tranfporter  les  Livres  ou  Manuferits  après  la  Vifite  cy-def- 
fùs  ordonnée,  & incontinencaprés l’achat  dans  la  Chambre 
de  leur  Communauté,  pour  faire’ encr’eux  & eniaprefence 
■des  Syndic  & Ajoints  le  partage  des  Livres  dont  le  débit 
eft  permis  & non  d®autres  ^ lequel  temps  de  partage  ne  pourra 
exceder  l’efpace  de  huit  jours , quelque  nombreufe  que  foit  la 
Bibliothèque , pendant  le  cours  duquel  temps  il  n’en  pourra 
■eftre  vendu  aucun  Livre , fous  quelque  prétexté  que  ce  puiffe 
eftre. 

III.  Aucuns  Libraires  ou  Imprimeurs  ne  pourront  faire 
tranfporter  les  Livres  par  eux  achetez  en  Compagnie  dans 
aucunes  Maifons  ReÜgieufes,  aucuns  Colleges  iiy  au  très  lieux 
■privilégiez  ou  ailleurs , qu’en  la  Chambre  de  la  Communauté, 
à l’effet  dudit  partage , & ailleurs  que  dans  leurs  boutiques 
apres  ledit  partage  fait , à peine  de  confifeation  & de  quinze 
^ens  livres  d’amende,, 

IV.  Pourra  neanmoins  le  Libraire  ou  Imprimeur  qui 
achectera  pour  luy  feul  une  Bibliothèque  ou  Cabinet  de  Li- 
vres, en  faire  tranfporter  les  Livres  dans  fa  maifon  pour  les 
y vendre  daçs  fa  Boutique  êC  non  ailleurs , après  qu’ils  au- 
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ront  eflé  Vi/îtez  par  les  Syndic  Sc  Ajoints  fur  le  lieu  de  la 
vente  avant  de  les  déplacer  j conformement  à l’Article  pre> 
mier  cy-delîus. 

V.  Défendons  à peine  de  cinq  cens  livres  d’amende  à toutes  * 
perfonnes  de  quelque  qualité  & condition  qu’elles  foient,  ' 
de  donner  à loyer  aucuns  lieux  pour  y mettre  des  Livres , fi  la 
permilîîon  n’en  a efté  auparavant  accordée  parle  Sieur  Lieu- 
tenant general  de  Police , après  avoir  entendu  les  Syndic 
Ajoints,  & qu’il  ne  foit  apparu  de  ladite  permiffion  aufdits 
bailleurs,  dont  copie  leur  fera  lailTée,  &;  qu’ils  feront  tenus 

de  reprelenter  pour  leur  décharge  s’ils  en  font  requis. 

VI.  Défendons  pareillement  à tous  Libraires  ou  Impri-  {,^4- 
meurs  d’avoir  leurs  magazins  de  Livres  dans  aucuns  Colleges^ 
Maifons  Religieufes  ou  autres  lieux  hors  de  leurs  maifons , 

s’ils  n’en  ont  fait  leurs  déclarations  exprefles  aux  Syndic  àc 
Ajoints , dont  fera  fait  mention  fur  un  Regiftre  particulier 
de  la  Communauté,  à peine  de  confifcation  des  Livres  qui 
lê  trouveront  dans  les  lieux  qui  n’auront  point  efté  déclarez, 
èc  de  quinze  cens  livres  d’amende.  Comme  aiiffi  défendons 
à tous  Supérieurs  de  Colleges , ou  Maifons  Religieufes , & à 
toutes  autres  perfonnes , fous  peine  de  la  mefme  amende , 
de  recevoir  & fouffrir  chez  eux  defdirs  Livres , qu’en  vertu 
de  baux  pallez  pardevant  JMotaire,  s’il  ne  leur  eft  apparu 
par  certificat  des  Syndic  6c  Ajoints,  que  la  déclaration  du 
magazin  demandé  à loyer  leur  aura  efté  faite , duquel  certi- 
ficat fera  fait  mention  dans  les  baux  j 6c  à l’égard  des  maga- 
zins qui  font  prefencement  dans  lefdits  lieux , la  déclaration 
en  fera  faite  6c  infcrite  fur  ledit  Regiftre  de  la  Communauté, 
dans  quinzaine  du  jour  de  la  publication  du  prefent  Regle- 
ment , le  tout  fous  les  mefmes  peines  de  confifcation,  6c  de 
quinze  cens  livres  d’amende  contre  chacun  des  Libraires  ou 
Imprimeurs  qui  auront  manqué  d’y  fatisfaire. 

VII.  Lors  de  la  levée  des  fcellez  les  Livres  défendus  ou  4/C- 
imprimez  fans  permiffion,  feront  mis  à part  pour  en  eftrefait 

par  le  Commiftaire  qui  auraappofé  lefdits  Scellez,  un  Ca- 
talogue feparé  des  autres  Livres  , lequel  Catalogue  fera  remis 
au  Sieur  Lieutenant  general  de  Police,  6c  par  luy  envoyé  à 
Monfieur  le  Chancelier,  pour  en  eftre  par  luy  di/j^ofé  , ainfi 
qu’il  le  jugera  à propos  5 6c  cependant  feront  lefdits  Livres 
portez  en  la  Chambre  delà  Communauté  des  Libraires , 6c  les 
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Syndic  & Ajoints  s’en  chargeront  au  bas  du  mefme  Catalogué, 
dont  la  minute  demeurera  jointe  au  Procez  verbal  du  Com- 
miflaire. 

VIII.  Dans  le  cas  où  l’on  voudra  vendre  des  Livres  fans 
qu’il  y ait  de  fcellez,  les  Syndic  & Ajoints  feront  appeliez 
avant  qu’il  foit  fait  aucune  prifëe , inventaire  ou  defcriptioii 
pour  vilîter  les  Bibliothèques  ou  Cabinets  de  Livres,  mettre 
à part , & faire  un  Catalogue  des  Livres  défendus , ou  impri- 
mez fans  permiffion , lefquels  Livres  ils  feront  à l’inftant  tranf- 
porter  en  la  Chambre  de  leur  Communauté , & en  remet- 
tront le  Catalogue  au  Sieur  Lieutenant  general  de  Police, 
pour  eftre  envoyé  à Monlîeur  le  Chancelier , fuivant  l’Article 
cy-delTus,  duquel  Catalogue , ils  laifferont  un  double  ligné 
d’eux  aux  parties  interelTez. 

I X.  Défendons  à tous  Libraires  ou  Imprimeurs  de  faire 
aucune  prifée  de  Livres,  s’il  ne  leur  eft  apparu  ducertificac 
des  Syndic  & Ajoints , que  la  Vilite  en  aura  efté  par  eux  faite, 
à peine  de  cinq  cens  livres  d’amende  &:  d’interdidion  pen- 
dant lîx  mois.  Si  donnons  en  mandementù  nos 
amez  êc  féaux  Conleillers,  les  Gens  tenans  noftre  Cour  de 
Parlementa  Paris , que  ces  Prefentesils  ayent  àregiftrer,  & 
le  contenu  faire  executer  de  point  en  point  félon  leur  forme 
& teneur , fans  foulFrir  qu’il  y loit  contrevenu , faifant  celîèr 
tous  troubles  & empefchemens  au  contraire  r C a r tel  eft  no- 
ftre  plaifir  i en  témoins  dequoy  Nous  avons  fait  mettre  noftre 
Scel  à cefdites  Prefentes.  D o n n e'  à Fontainebleau  le  cin- 
quième jour  de  Septembre,  l’an  de  grâce  mil  fept  cens  onze, 
& de  noftre  Régné  le  foixante-neuviéme.  Signé.  L O U I S 5 
JEt  plus  bas , Par  le  Roy  , P h E ly  p E a u x.  Et  fcellée  du 
grand  Sceau  de  cire  jaune, 

Regifirêes , oüy  ^ ce  requérant  le  Procureur  General  du  Roy 
pour  cfire  exécutées  félon  leur  forme  ^ teneur  ^fuivant  1 Arrefi  de  ce 
jour,  A Pans  en  Parlement  en  Vacations^  le  dix-feptiéme  Septembre 
mil  fept  cens  onzp.  Signé , G u y h o u. 


A PARIS, 

Chez  la  Veuve  François  Muguet  & Hubert  Muguet,  Premier  Inaprimeut 
du  Roy  & de  fon  Parlement,  rue  delà  Harpe,  aux  trois  Rois.  1711» 


